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Chers membres de l’association ! 
 
 
A l’occasion des Journées Européennes du Patrimoine, les visites de la chapelle ont repris et 
cinq membres de notre association étaient présents pour accueillir et informer plus d’une 
centaine de visiteurs. On peut voir cette chapelle en touriste, prendre quelques photos et 
repartir. Mais on peut aussi se demander ce que les gens pour qui cette chapelle fut construite 
y voyaient, ce qu’elle voulait leur dire. J’ai écrit à ce sujet un petit texte que je vous soumets ci-
dessous.  
 
Alors que l’on voudrait retrouver les peintures dans leur état d’origine, là aussi on peut se 
demander le but de ces peintures, représentaient-elles des scènes historiques destinées à 
instruire les fidèles ou avaient-elle un but plus intérieur, plus intime. J’ai pris un exemple et j’ai 
cherché ses relations avec les données historiques le concernant pour en déduire que les 
peintres étaient très libres avec la vérité historique, ils poursuivaient un autre but. 
 
Ces deux petites chroniques sont parues dans Facebook avec l’aide notre responsable 
informatique, Michel Kohn, que je remercie. N’hésitez pas à me faire part de vos réactions qui 
seront publiées dans une prochaine lettre. 
 
Bien amicalement, 
 
 
          J E Devos 
         Président de l’association 
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QUE NOUS DISENT LES PEINTURES DE LA CHAPELLE DE SAINTE-MARIE AUX ANGLAIS ? 

 

 

La chapelle apparait comme un temple élevé vers 1145 par son maître d’œuvre et isolé du 

monde de la vie courante, sensorielle pour accéder à une vie spirituelle. La chapelle fut 

construite loin des hommes et de leurs villages. Son architecture est sévère, les fenêtres à 

l’origine ne laissaient entrer que fort peu de lumière, alors que les chevets étaient souvent 

courbes voire trilobés à cette époque, celui de la chapelle est droit. Le clocher ne fut ajouté 

que plus tard. Point de marbre sur le sol mais des pavés de terre cuite.  

La chapelle est conçue à une époque où se multipliaient des édifices cisterciens, en suivant 

leurs règles. Les fidèles doivent y puiser la foi, non pas dans l’admiration des œuvres qu’ils 

perçoivent par leurs sens, mais au profond d’eux-mêmes. Les peintures ont respecté cette 

orientation, leur but n’est pas artistique, de reproduire la beauté des créations divines, 

mais d’approfondir la foi des fidèles. 

Le chœur respecte la tradition de beaucoup d’églises du monde : c’est la partie sacrée où 

seuls pénétraient le ou les prêtres éventuellement le seigneur et patron de l’église. Les laïcs 

n’y avaient pas accès mais ils y voyaient le Christ, la vierge Marie qui, pour eux qui ne 

voyaient jamais d’images, étaient comme des êtres venant à leur rencontre. Les peintures 

de cette partie sont assez bien conservées, nous y reconnaissons une passion du Christ et 

un cycle marial. Ces peintures sont très inspirées de l’art byzantin : le Christ est représenté 

en majesté et sa passion est montrée sans scènes « sanguinolentes », ce n’est pas 

l’assomption de la vierge qui est montrée mais sa dormition. 

La nef où donc se trouvaient les gens du peuple représente des personnages dont l’exemple 

doit guider leur vie, doit les inciter à se dépasser pour trouver une foi vivante. Par une 

représentation hiératique, figée, les personnages cherchaient à interroger les âmes. Les 

fidèles y voyaient Thomas Beckett, des chevaliers croisés, Saint Denis qui tous ont donné 

leur vie à leur foi. Là se trouve le message de ces peintures. Si nous voulons essayer par des 

moyens électroniques modernes, à retrouver leur aspect d’origine, ne cherchons pas une 

réalité historique ! Ces peintures ont été inspirées par des traditions orales ou écrites très 

postérieures aux faits racontés et surement modifiées par les artistes. Retrouvons plutôt le 

message initiatique qu’elles veulent diffuser. 
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Essai d’interprétation d’une des peintures de la chapelle 

 

La plus énigmatique est surement celle d’un souverain et de trois personnages sur le mur 

sud. Qu’y voyons-nous ? Un roi ou un empereur qui donne un ordre en tendant un doigt. Un 

homme étendu, sans expression, est-il mort ? Deux hommes d’allure assez identique n’ayant 

ni un gros nez ni des lèvres épaisses, ne semblent pas être des bourreaux. L’un, bien droit, 

tient un bol ou un calice, l’autre est penché. Enfin un ange agite un encensoir 

au-dessus de la scène. Le roi comme l’un des personnages sont représentés de profile, donc 

ils sont des humains. La représentation de trois-quarts du personnage tenant un bol est 

équivoque. L’ange, un saint par définition, est bien sûr représenté de face. 

 

Hypothèse 1 : il s’agit de saint Laurent sur le gril. 

 

Saint Laurent serait l’homme allongé, qui sont les deux personnages debout ? Pourquoi l’un 

a-t-il un calice ? A cette époque Valérien et son fils Gallien, co-empereurs, cherchaient de 

l’argent auprès des chrétiens en les martyrisant. Ainsi le pape ou évêque de Rome Sixte II 

24ème évêque de Rome a été décapité en août 258 après J-C-. Laurent son diacre ayant refusé 

de livrer les trésors de l’église a été condamné au gril quelques jours après. Nous savons que 

Gallien était alors dans le territoire de l’Albanie actuelle réprimant une révolte et Valérien 

était à Antioche. Donc aucun d’eux n’était à Rome lors du martyre de  
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saint Laurent. Le souverain de la scène ne serait là que pour montrer l’autorité devant 

laquelle la foi chrétienne permet de résister. 

 

Hypothèse 2 : il s’agit de saint Jean l’évangéliste. 

 

Rappelons que Jean, apôtre favori de Jésus, fut condamné par Domitien à être plongé dans 

de l’huile bouillante à Rome. Il en a survécu et put retourner à Ephèse après la mort de 

Domitien. D’après la biographie de saint Jean écrite par Milet, évêque de Laodicée en Turquie 

actuelle entre le IIème et le IVème siècle, Jean fut défié par le grand-prêtre du temple de 

Diane, Aristodème : si sa religion était la vraie, alors elle lui permettrait de survivre à un 

poison violent sinon il mourrait. Jean accepta le défi. Pour prouver sa nocivité, le poison fut 

administré à deux esclaves qui moururent immédiatement, Jean le but sans effet sur lui puis 

il resuscita les deux esclaves.  

Sur la peinture, un personnage semble mort, un autre est penché comme s’il allait 

s’effondrer, ils pourraient être ces deux esclaves. Celui, bien droit, qui tient la coupe 

serait-il Jean l’évangéliste ? En tous cas là aussi la présence d’un roi ou empereur est une 

invention des peintres. 

Une autre tradition donnée par les Acta Johannis de Leucius Corinus entre 140 et 150 veut 

que ce soit Domitien qui ait fait subir à Rome l’épreuve du poison à Saint Jean, ce qui pourrait 

expliquer la présence d’un empereur. Mais cette version est apocryphe donc refusée par 

l’église et ne devrait pas figurer dans la chapelle. 

 

Là aussi ne cherchons pas de vérité historique mais retenons la volonté de faire méditer les 

fidèles sur la force du christianisme. 
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